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• Les feux de forêts: que pouvons-nous 
faire?

• Les autres menaces: sécheresse, vent, insectes et 
maladies, climat, etc.

• Quoi faire maintenant? Pour une forêt résiliente et 
adaptative
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La menace des insectes et maladies exotiques

Plus de 25 insectes et maladies exotiques sont présents et risquent de fortement
affecter plus de 30 espèces d’arbres du Québec dans les 50 prochaines années
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LA SOLUTION: diversifier INTELLIGEMMENT et 
EFFICACEMENT



DIVERSITÉ DES TRAITS FONCTIONNELS: Une meilleure façon de caractériser la 
diversité des arbres

FUNCTIONAL DIVERSITY: how different species act in the 
ecosystem and respond to disturbances

❖Propriétés des feuilles
❖Méthode de 

dispersion
❖Profondeur 

d’enracinement

❖Type de mycorhizes
❖Densité du bois
❖Épaisseur de l’écorce
❖Capacité de germination

Ou comment différentes espèces AGISSENT dans l’écosystème et RÉAGISSENT
aux PERTURBATIONS

La diversité fonctionnelle

En réduisant les risques de feu, par exemple

En tolérant la sécheresse, par exemple
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Épinette blanche
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Forte diversité fonctionnelle

Diversité 
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En diversifiant fonctionnellement les peuplements on 
augmente la capacité d’adaptation et on diminue les risques



CONNECTIVITÉ FONCTIONNELLE: Niveau 
possible d’échange de propagules d’arbres 
(mesuré en termes de traits fonctionnels 
qui peuvent être transférés) entre les 
peuplements et
les propriétés forestières

Connectivity (4) Modularité Centrality
Hub-connector
Hub

Connector

Peripheral node

Bunn et al. 2000
Müller-Linow et al. 2008

Complex 
network

PAYSAGE / 
RÉGION

CONNECTIVITÉ FONCTIONNELLE ET CENTRALITÉ : une façon d’optimiser notre 
intervention

CENTRALITÉ: Le niveau d’influence 
ou de connectivité des nœuds dans 
un réseau. Il permet de déterminer 
les nœuds les plus influents. 



DF= 3,2
CF= 3,8

Avant intervention Après intervention

Diversité fonctionnelle

Faible Forte

Voici un exemple

Diversité Fonctionnelle    = 2,7
Connectivité Fonctionnelle= 1,8

(1) On calcule la diversité et connectivité fonctionnelle de la forêt(2) On détermine les groupes fonctionnels manquant(3) On détermine les peuplements centraux ayant une faible DF(4) On plante/régénère les espèces manquantes 

Teneur en 
N 

Dispersio
n des 

graines
Épaisseur/dimension 

de la feuille

Densité 
du bois

Etc.

Ce qui permet d’augmenter la résilience et capacité d’adaptation de 
nos forêts



 Abandonner l’idée de vouloir le même type de forêt ou de composition en essence 
pour les 100 prochaines années

 Favoriser une grande diversité d’essences, pas seulement celles dites commerciales
 Aménager pour l’incertitude venant de plusieurs perturbations, pas seulement pour 

le feu
 Adopter une foresterie de résilience et d’adaptation
 Évaluer les menaces potentielles par région
 Évaluer la diversité et connectivité fonctionnelle par région
 Favoriser la diversité des espèces fonctionnellement différentes
 Accélérer la migration assistée des essences
 Régénérer/planter les espèces « manquantes » bien adaptées                                              

qui augmentent la résilience de la forêt
 Accepter que la forêt doive changer 

 Décentraliser la gestion forestière afin de faciliter des solutions 
mieux adaptées

Un plan « Marshall » pour la forêt Québécoise

On évalue la 
résilienceOn intervient pour 

augmenter la résilience 
et l’adaptabilité
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